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A messieurs les électeurs du

Comté de Lac-Saint'Jean.

Memeurs et chers concitoyem,

-n^^ V'T ^'™''' ^' '°"'*^ ^^ ^^•^ S*-J«a" élisait, par la
substantielle majorité de plus de 600 voix, M. T.-L -A .roëtpour le représenter à la Législature de Québec.
Ce choix était judicieux et il était populaire. En effet

depuis cinq ans qu'il habitait notre comté, M. Broët y avait
non-seulement développé des propriétés .^portantes, mais il
avait su, par son dévouement, son tact et ses bonnes manières,
s Identifier à 1 avancement moral et matériel de toute la régiondu Lac Samt-Jean.

Rien de ce qui concernait nos iuténôts et nos revendications
ne lui était étranger.

Aussi les citoyens du Lac Saint-Jean fondaient-ils les plus
belles espérances sur sa carrière parlementaire, qui s'annon-
çait brillante autant que fructueuse, lorsqu'un fatal accident
vint brutalement y mettre fin.

Jamais peut-être un deuil plus tragique n'était venu assom-
brir notre beau ciel !

Mais si la consternation fut grande, les électeurs du comté
de Lac-Saint-Jean ne tardèrent pas à se ressaisir et convoquè-
rent une convention qui me choisit unanimemait comme can-
didat hbéral.

Cette convention fut représentative et son choix fut absolu-
ment libre.

Cette circonstance seul put me décider à mettre de oôié
mes affaire personnelles pour ne songer qu'aux intérêts d'une
région, à 1 avancement de laquelle j'avais consacré les meil-
leures années de ma vie.

J'ai aussi senti dans cet appel de la convention de Rober-
val, les regrets que mon départ d'au milieu de vous avait
laissé. J'en ai été touché et flatté.
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